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PHYTOPLANCTON DES EAUX NATRONÉES DU KANEM (Tchad) 
IV. Note sur les espèces du genre Oscillatoria, 
sous-genre SpiruZina* (Cyanophyta). 
par A. ILTIS** 
Neuf es@ces et variétés d’0scillatoria (sous-genre Spirulina) ont éié observées dans les milieux 
plus OIL moins natronés du Kuflenz (Tchad). Lu diagnose de la vari& miner h’ick d’Oscillatoria 
platensis (Nordst.) Bourrelly est ici précisée. Tozu les faxons inventoriés apparaissent très euryhalins. 
ABSTRACT 
Nine species and vurieties of Oscillatoria (zznder gelons Spirulina) zvere found in the more or 
less natroned media of Kanem (Chad). The diagnosis of the varietiy miner Rich of Osc,illatoria 
plat,ensis (Nordst.) Bozzrrelly is here determined. 311 the inoentoried taxa are very euryhalins. 
L’abondance des algues bleues est la caractéristique principale de la flore algale des mukiples 
mares et lacs plus ou moins natronés du Kanem, région sitube directement à l’est du lac Tchad. 
Les eaux des différents milieux que nous avons prospectés sont. du type diionique carbonaté, 
ou natritique, de la classification de KUFFERATH (1951). La concentration en sel est très variée 
suivant les biotopes : relativement st,able, de 300 mill$rammes par I&re à 45 grammes par litre 
suivant les lacs dans les milieux permanent., q, elle est t.rPs changeante dans les mares temporaires 
où elle évolue entre quelques grammes par litre au moment tlu remplissage maximum et 200 A 
230 grammes par litre durant la période qui précède l’assèchement,. 
* Nous utilisons ici la nomenclature proposée par BOPRRELLY (1970) dans le troisième volume de son ouvrage 
sur les algues d’eau douce. 
Les 3 premières parties de cet.te ét.ude sont. parucs dans les Cahiers 0.R.S.T.O.M. sCr. Hydrobiol., 1. 
vol. III, no 2, 1969, pp. 29-44, II. vol. III, no 314, 1969, pp. 3-19, III. vol. TV, no 2, 1970, pp. 53-59. 
La 5e partie figurera au sommaire du Cahier O.R.S.T.O.M., str. Hydrobiol., vol. V, 11” 1, 1971. 
*+ Hydrobiologiste. Centre O.R.S.T.O.M., B. P. 65, Port-Lamy (Tchad). 
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Dar15 l’ensemble de ces collections d’eau, les Oscillariac&s sont reprbsenlées par une cinyuan- 
t.aine cl’e5p&x5 ; clan5 le genre Oscilluiorin V:lucher, nous avons observé. pour le sous-genre 
S~~irulir~tr Turpin les espPces suivant.es : 
1. Oscillatoria delicatissima ~OZJ. r~nm. (= Spimlirzu sohtilissima I<iit.zing 1833, non Oscillatoria 
srrbtilissimu Kützing 1545-49). Fig. 2 (1). 
Les t.richc-)mes de ‘20 & ~40 p de ion, 0’ rt, de CI;> à @,8 p, de diam&tre sont, enroulée en spires 
r+quli&w de 1 ,5 à 2,4 k de large, dist-antes entre elles de 1,2. h 2,s p. C’est, une espéce cosmopolite 
des MIIX stagnantes. TrBs euryhaline, elle a t;tt t.rouvé,e dans la plupart de nos prRl&vements, 
t.c~u,joiirs en faible qi.iantit& 
_.- - _.. ._-._ .----__ - -_ 
i 
Fig. 1. - Peuplements k Ckillaforia plafmsis uar. miner montrant. des formes H spims scrr6es, d’antres à spires 
Iàches et des formes inl.crm6diaire.s. 
2.. Oscillatoria pseudolabyrinthifoimis nov. nom. (= Spirulilzu lubyrinfhiformis Gomont 1893 = 
Oscillatoriu labz+nthiformis (Gomont-j Hourrelly 1970, non Oscillutoria labgrinthiformis 
Agardh 1.82 4, IIOII Oscillatoria lnb!tr,ir7thiformi.s Meneghini 1837). Fig. 2 (2). 
Les t-richomej de 0,8 51 1 p cle diamét+e sont; enroulés en spires cont.iguës de 2,O SI 2,3 p de 
diarnPt.re. C’est. une espW cosmop0lit.ç~ des eaux stagnant,e, 9 salées ou thermales. Nous l’avons 
observ+. jamais trés abontlant,e, dans des milieux conc.ent,rés $4 8 Q 40 grammes de sel par litre. 
Ellr t;t.ait le phs souwnt. mélée ?I des filament.~ de Lyn,qbgn et> d’Oscittatorin des sous-genres 
Oscilltrtoria ei: Spirrrlina (0. c~~scillafc~rioitles, 0. occurlica). 
~-1. Oscillatoria laxissima (Ci. S. Wt~t.) ~OU. comb. (= ,C;I)il~uliil(l.tnzissilrztl Ci. S. West.). Fig. 2 (3). 
Les ixich~~mes de 0,7 W O,& p, de tliamétre sont enroulés en spires très Iàches de 4 B 5,3 p, de 
diarn+tre, dist.ant-es ent.re elles de 16 B 3CI p. C’est, une espéce des régions t.ropirnles et. subt.ropicales 
aignalk t:n Grkr, aux Indes et en Afrique dans les lacs Edouard, Kivu, Tanganyika. Victoria 
rt. I\lakuru. Elle paraît t.rbs euryhaline et. nous l’avons observee aussi bien clans les eaux dowes 
que dan5 les milieux hyperhalins. 







Fig. 2. - 1. Oscillaforia delicafissima; 2. 0. pseudolabyrinfhiformis; 3. 0. laxissima; 4. 0. oceanica; 5. 0. oscillafo- 
rioides; 6. 0. plafensis (d’après Compére 1967) ; 7. 0. plafensis var. minor; 8. 0. playfairii : 9. 0. sp. - Le t.rait 
A c6t8 des figures indique I’khelle de 10 p. 
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4. Oscillatoria oceanica Crouan 1852, (= Spirulinn subsalsa Oerstrd 1842 = Oscillatnria subsalsa 
(Otwted) Bourrelly 1970, non Oscillatoriu subsalsa Agnrdh, non Oscillatoria oceanica Karsten 
1898~9Hj. Fig. 2. (4). 
Crtt.P esplce cosmopol&e des eaux st,agnantes douces, saumât,res ou thermales possède des 
trichomes de 1 à 2 p. de large, enroules en spires contigu& de 3 a 4 p de diamktre. C’est une forme 
trPs euryllaline trouvée en faible quantité dans la plupart. de nos &chant.illons. Au Tchad, en 
dehors du Kanem, elle a ét6 trouvée dans le lac Yoan (Borkou), et. dans les mares de Diona 
(Ennedi - Versant Nord). 
5. Oscillatoria oscillatorioides (Turpin 1Wï) IUXI. comb. (= Spirulirza major Kützing 1843). 
Fig. 2 (5). 
Cett.r esptw a ét,P trouvée dans presque tous nos préltvements. mais en faible quantité. 
Les t-richomes de 1 R 1,5 p de diamttre sont. tréks réguli6reruenl. enmul& en spires de 2,5 à 3,F k 
de diarGtre, distant.es entre elles de 3 p environ. 
C’est- une espére wsmopolite des eaux stagnantes douces ou salées, (St. aussi des eaux t-hermales. 
Au Tchad, out.re 1~ Iianern, elle est signalée dan+ le lac Katarn (Borkauj et. dans plusieurs mares 
de 1’Enrrecli. 
6, Oscillatoria platensis (n’ordstedt) Bourrelly 1970. Fig. 2 (6). 
C’est l’esp&e la plus fr6quemment. trouver dans les eaux à forte teneur en sel. Elle att,eint 
des densit&s considérahles, l’eau prenant alors un aspect de (l soupe verte 4 trés c.aracGristique. 
Poussée par lrb vent., elle forme le long des rives une sorte de pàte Vert<e contenant jusqu’à 
40 grammes d’algues sbc.hes par litre (LÉONARD. 1968). Au Kanem, les toléranc~es de salinité de 
ceMe esp+ce ont éte définies : les développements massifs interviennent dans des petits 1ac.s et 
des mares t.emporairei: dont. la concentration varie entre 22. et, 62 grammes de sel par litre 
(ILTIS, 1!%8). 
Une bonne diagnose de c.et.t,e spéce a ét.6 donnée récemment (LEONAHII et. COMPÈRE, 1967, 
pp. 13-14). La variabi1il.t morpliologique est assez important-e ; la longueur des trichomes est 
tr+s variable et alors que les spires Sont, en &&a1 éloignées les unes des autres (jusqu’a plus 
de 50 IJ,), on peut. trouwr des filaments A @ires serr6es avec t.oul es les formes intermédiaires 
entre ws deux types. Les différents modes d’enroulement du trichome ont 6t.é décrits par RICFI 
(1931) ?I partir d’éc.hant.illons des lacs de la Hift. Valley au Kenya. 
La rbcc,lt.r et. l’ut-ilisation alimentaire de Cett*e algue ont &t,é signalees par de nombreux 
auteurs (DANGEARD, 1940 - BRANDILY, 1959 -LE ROLJVI~EW, 1962 - LÉONARD e.t COMPERE, 
l%j7 - ILTIS, 1969) ; sa valeur nutritive a ét.6 particulitrement. étudiée (LEONARD et, COMPÈRE, 
1%7 - CLÉhfmiT, C;I»DEY et ~'IENZI, 1967 - PALLA et BUSSON, 1969 - COZZONE et, BIJSSON, 
1X+2 - PALLX, MILLE et BUYSON, 1970j. 
C’est. une esp&ce des régions t.ropicale. q et subtropicales signalée en Afrique, en Asie, et. en 
-\rnérique du Sud. 
7. Oscillatoria platensis (Nordst.edt) Bourrelly var. minor. Rich 1932. Fig. 2 (7) 
Nous awn~ trouvé. cett.e var%t& en t.rLs grande quantith dans des 1ac.s du Kanern ayant, 
une salinité plus faible que celle des lacs à 0. platensis. Des développements massifs ont ainsi 
$16 wnst.at& dans des milieux c.oncentrés SI 8 à 12 grammes de sel par litre. On la retrouve 
encore. mais i.rts rarement., dans des milieux çoncent&s à 15 et 18 grammes par lit,re. Elle existe 
en faiGle quantitt dans les lacs d’eau douce (3W à 400 milligrammes de sel par litre). 
Cette variét.6 a &é décrite par RICH (1932) du plancton des lacs Crat,er et. Nakuru de la Rift. 
Valley au Kenya. La diagnose donnke est. ainsi rédigée c Width of t.richome 4-5 p, length of 
~11s 2 11, distance bct.wen turn. s of t,he spiral about: 20 p, width of spiral 20 p. The trichome 
tapers Ter y slightly at t.he ends. Partition-walls obscure. C0ntent.s clearer t,han in the t.ype 9. 
Oscillaforia, s.g. Spirulina DES EAUX NATRONÉEs DU KMiEXi 1.33 
Une part.ie des filaments trouvés dans nos ~çhantillons correspond exactement a c.ett.e définition 
de la variét,é minor., mais nos peuplements comprennent de plus une forte proportion de spécimens 
dont les spires sont serrées les unes contre les autres (fig. 1). Des configurations intermbdiaires 
existent. Comme dans I’espéce-type, il existe donc des filaments Q spires trés serrées et des 
filaments à spires trts lâches avec des formes intermédiaires. Nous proposons de rédiger la diagnose 
de cette variété comme suit : 
Oscillaforia plafensis (fiordsteclt) Bourrelly var. miner Kich, emend. 
Largeur du trichome 4 à 5 p,, longueur des cellules 2 p, tours de spires serrés A t.r&s lâches 
(jusqu’à 23 k d’une spire a l’autrej suivant les filament,s. Largeur des spirales 20 à 24 p. Le trichome 
s’amincit tr&s légèrement aux extrémités. Cloisons int.ercellulaires indist,inctes. Contenu du 
filament plus clair que clans le t,ype. 
Lafifudo frichomafis 4 ad 5 IJ., loiigifudo cellula.rum 2 p, spirae dansaa vel disjrrnctne (usque 
ad 23 p inter spiras). Latifudo spirae 20 ad. 24 p. Trichomata cum irldisfinctis membranis inter 
cellulas, leviter angusfata surf in extremifafibus. A typo clariaribus cellulis differt. 
A notre connaissance çet.te variété n’avait été signalée jusqu’alors qu’au Kenya. 
8. Oscillatoria playfairii nov. nvm. (= Spirulina corakiana Playfair 1914, nori oscillaforia corakiana 
Playfair 1915). Fig. 2 (8). 
Nous avons assez rarement trouvé cett,e espèce et toujours dans des lacs d’eau douce ou 
oligohalins. 
Les trichomes de 0,8 à 1 p, de diam&tre sont. làchement. enroulés en spires de 2 & 3 p, de 
diamétre, disiant,es de 5 à 14 p. L’espèce a été décrit.e de l’Australie ; elle a été trouvée par 
COMPERE dans le Sud filarocain (1967) et au Tchad dans l’Enne& (1970). 
Cette espèce n’est peut-étre qu’une forme d’0. laxissima dont la grande variétb morpho- 
logique a été signalée par Ge&ler (1932). 
9. Oscillatoria SP. Fig. 2 (9). 
Nous avons trouvé dans les prélèvements d’un lac d’une teneur en sel de 12 grammes par 
litre environ où 0. plafensis var. minor était abondant, deux filaments (dont un en mauvais 
état) que nous n’avons pu identifier. Il s’agit de trichomes de 1,G B 2 EL de diamktre enroulés en 
spires jointives de 6 à 8 p de diamètre. L’ensemble du filament enroulé, de 29 a 35 p, de long, 
à une forme générale t,rés légèrement en tonnelet. avec un diamètre de 8 k au centre et de 6 à 6,5 
aux extremités. Les cloisons de cellules sont indistinctes. Cette forme est, sans dout,e & rapprocher 
de celle trouvée en grande quantité par THOMASSON (1960) dans un lac éthiopien (Green Lake) 
situé à 80 kilomètres au sud-est d’Addis Abéba. Il signale une forme à spires serrées de 30 à 45 p 
de long et, de 8,7 p de largeur de spire, de forme générale très lég&rement ovale. L’auteur, qui n’a 
pu effectuer la détermination, l’estime très proche de Spirulina fusiformis. 
II serait donc nécessaire de retrouver des échantillons de cette espèce en plus grand nombre 
pour parvenir Q une détermination ou à une description précise. Malheureusement, c.ette forme 
paraît trés rare dans nos réc.oltes. 
CONCLIJSIONS 
Outre Oscillatoria platensis et. la variété minor de cette espéce qui atteignent. de fortes densités 
de peuplements, sept espkces d’Oscillaforia du sous-genre Spirulinu sont présentes en faible 
quantité dans les eaux du Kanem. Tout,es les espèces trouvées sont nettement euryhalines ; 
cependant 0. plafrrwis a une préférence pour les milieux les plus cowentrés, 0. playfairii pour 
les milieux oligohalins. Sur ces neuf t,axons, qua’we sont cosmopolit,es tandis que trois ont une 
distribution limitée aux régions tropicales et subtropicales ; deux enfin, 0. playfairii et une 
espèce non déterminée, ont une répartition géographique encore mal C%onnue. 
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